
UN 

BAPTÊME A LYON 

AU XVII e SIÈCLE 

En 1612, Melchior Mitte de Chevrières, marquis de 
Saint-Chamond, succédant à Charles de Neuville de Vil-
leroy, marquis d'Halincourt, avait été nommé, par la Reine 
régente, lieutenant général au gouvernement de Lyon et 
pays de Lyonnais, Forez et Beaujolais. 

Le mérite réel du marquis de Saint-Chamond, le rang 
élevé qu'il tenait dans la province, le souvenir des services 
que son père, Jacques de Chevrières, avait rendus jadis 
dans cette même charge, l'avaient fait accueillir à Lyon 
avec faveur; les échevins « députés par la ville » étaient 
allés le féliciter et l'assurer de leur dévouement. Aussi, 
l'année suivante, lors de la naissance de son second fils, 
Melchior de Chevrières, pour témoigner de ses bons senti
ments envers la ville de Lyon, pria le prévôt des marchands 
et les échevins de vouloir bien « porter cet enfant au bap
tême. » Cette demande fut acceptée avec « toute sorte de 
remerciemens. » 

C'était une marque réciproque d'affection et de défé
rence, c'était une coutume qui n'étonnait pas alors, et que 


